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CERTIFICAT
Archevêché de Québec, 1er ao&t Z J/4.' 

Après mitre assure que la fabrication du vin de messe dit 
de Saint-Nazaire, vendu par la maison A. Toussaint & Cie, se 
fait toujo sous la surveillance immédiate d'un prêtre compétent, 
it n’hésite pas, sur le rapport le ce dernier, à renouveler l appro­
bation qu n j’ai déjà donnée à ce vin liturgique dans ma circulaire 
du 1er mars 1897.

•{• L.-N. Cardinal Begin Arch, de Québec.
Extrait de la circulaire du 1er mars 1897.
« Les vins importés, même avec les meilleures recommanda­

tions, ne nous mettront jamais à l’abri de toute inquiétude. -
a ... Messieurs A. Toussaint & Cie ont établi à Québec 

une fabrique spéciale de vin de messe. Comme témoignage de 
ma satisfaction et pour assurer le succès d’une entreprise si irrpcr- 
tante pour le clergé, j’ai chargé un de mes prêtres ae surveiller la 
fabrication des vins liturgiques de cette maison ; sur le rapport 
tris favorable de cet écclésiastique, je n’hésite pas à le recomman­
der de nouveau à messieurs les curés du diocèse.

« Si nous arrivons à fabriquer au pays tout notre vin de 
messe, ce sera un grand soulagement pour tous les prêtres.»

L’ealverelté de Toronto.
L’égMiedu 8alnt-Nom-de-Jé$us, Maisonneuve 
L’église Notre-Dame, Montréal.
L'égUae Saint-Jean-Baptiste, Montréal.
La cathédrale de Montréal 
La basilique de Québec 
La basilique d’Ottawa.
La basilique de Sainte-Aaae-da-Beawpié.
Le Grand Opéra de Boston.
L’église Salnt-Pranfois-Xavier, New-York.
La cathédrale de Trofe-Rlvléree.
La cathédrale de ChieoutiaaL 
U cathédrale de Nieelet.

CASAVANT FRERES
.. .FACTEURS D'ORQUES...

Saint-Hyacinthe, Qué,
a delà de MO orgue, ont 4M eonetrultoe per et 
Meta, dont ntt tlidin, MTîà S Mener., 
à 1 clsrlero «te....



A MM. Les Curés
VOUS AVEZ BESOIN DE...

$10,000 
$25,000 

$50,000 
$100,000 ?

/

Pour votre église, votre presbytère, 
votre école?

Adressez-vous à nous, nous prouvons vous obtenir ces sommes 
à d’excellentes conditions.

Nous payons comptant et préparons les procédures nécessaires

Versailles, Vidricaire, Boulais, Liée.
MONTRÉAL

Représentants

HAMEL & MacK A Y, Notaires 
198, rue St-Jean, QUÉBEC. T61. 4456

Remplissez et adrebsez-nous la formule suivante :

à le 191

MM. Hamel & MacKay, notaires,
Québec. '

M et sieurs,
„ Veuillez donc m’adresser, sans obligations de ma

part, les conditions pour un emprunt de t........................ ........ dont
, . , (fabrique de i

a besoin lay , . ,^e. scolaire de....................................................... ..........
Signature................................................... :.____ ____
Adresse.................. ...... ................................ .................. .



Anémiques, Poitrinaires, Convalescents, le reconstitu­
ant qu’il vous faut, c’est le

:VIN MORIN:
CRÉSO-PHATES

incomparable pour tonifier les poumons, enrichir le sang, 
suralimenter les nerfs et renforcir tout l’organisme.

En Vente Partout. DR. ED. MORIN * CIE., LimIUSe, Québec, Canada^

Si vous êtes Fatigués, Surmenés, Epuisés, Neu­
rasthéniques, vous trouverez dans

“ Tonique pour les nerfs ”
le reconstituant par excellence de l'organisme 
er détresse. Il répare les pertes, tonifie et régé 
nère le système nerveux.
En vente partout.—Dr Ed. Morin & Cie., Limitée, Québec, Can.

Toux, Rhumes, Bronchites, Grippe, disparaissent 
rapidement après quelques doses de

=TAROL=
le spécifique à base de Goudron, d’Huile de Foie de Morue et autres 

médicaments efficaces, le meilleur remède connu contre toutes 
les affections des voies respiratoires.

En Vente Partent. DR. ED. MORIN * CIE.. Limitée, Québec, Canada.



CIERGES ET VINS DE MESSE

maison J.-b. LASNIER père
FABBICAMT DI CIERGES BOUGIES, ( HANDM.LES 

IMPORTATEUR DS VINS DS MESSE
t

La maison J.-B. Lasnier père est autorisée par Monseigneur 
l’Archevêque de Québec à vendre du vin de messe et des cierges 
pour toutes fins liturgiques.

TÊLÉFHOB1S 
B.U *1

ENTREPOT MAGASIN BT SUREAU

RUE ST-GEOROES, LÉVIS. SAttonAl le»

J.-E. LIVERNOISBweee ' M m St-Plur* TilAphen» IM
BMdvau: II, rue SU-JuUe

-------------------LIMITÉE-------------------

IMPORTATEURS EN OROS
CHARLES GAGNON
AGENT ET COURTIER 

D’ASSURANCES 
FEU, VIE, ACCIDENTS, 

MARINE, Etc.

Produits Chimiques, Remèéee 
Brevetés, Parfums, Etc., Ile,

RUE ST-JEAN, - QUÉBEC,
CÀMÀDÀ.

MATTE & MATTE
* COMPTABLES
Vérification (Audition) — In­

ventaire - Préparation de bilan — 
Pidéi-commis - Administration de 
biens de succession — Perception 
— Compromis entre Débiteurs et 
Créanciers — Liquidation de fail­
lite

88, rue St-Pierre, 
QUEBEC.

POUR CONVENIR A TOUTES LES BOURSES
Nous vendons le CHARBON DUR au sac de 100 lbs.

Et le CHARBON de BOIS “ CASTOR ” au minot.
' PRIX CONVENABLES.

CHARCOAL SUPPLY Go. OF QUEBEC, LIMITED.
Département de Québec.

LEt OAÜDRT, 
Gérant.

98, rue St-Roch. .... . Téléphone : 8390



LA BANQUE
SIÊOI SOCIAL : QUÉBEC.

Oepttel lutorM i Cinq million» de plutree 
Capital payé : Deux millions de piastre» 

Btserre ; Deux millions deux cent mille piastres.

Cas oorrasrs d’é-Ces oorrasrs d'é-
llUm sent mb à
b disposition du pu­
blie peur fevorber la 
pratique de l'économie 
dans toutes les classes 
de li wciété.

Nous invilon* les cul­
tivateur» et les ouvriers 
à nous confier un pre­
mier dépôt D'D* COL­
LAS ; ee dépôt leur don­
nera droit à un coffret 
qui restera leur pro-

firiété jusqu’à ce qu’il» 
s rendent en bon état 

à U Banque ; celle-ci 
alors leur remboursera 
leur dépôt, plus un in­
térêt, qui sera compté 
aux taux courant le : 
plus élevé.

Voici un excellent 
moyen de mettre quel­
que chose de côté pour 
Iss vieux jours ou en­
core pour l’avenir des 
enfant».

Nous serons heureux 
de fournir tous les 
renseignement» voulus 
concernant ce HOT,-
VSAU STlrtME D'i- 
PASOMS.

RAPIDITÉ D'ACCUMULATION 0 ÉPARGNES MENSUELLES 
PLACÉES A 3% INTÉRÊT COMPOSÉ

Bit «apposant qu'un elient dépose ea banque 16.00 Une 
les mois, à compter de la naissance d'un de ene enfanta, 
eette épargne périodique rapperlera, en VINOT IT ÜM 
ANS. la Jolie somme de Ill'll.»!, capital et IntlrOts.

Le tableau saivaat montre bien la pregreeeioa rapide de 
dlrere montants confiés à notre département d’épargaea :

*8.00 *10 00 *18.00 130.00 $26 00 $ 8

Aïs
- HOU - - - - • •

1 S eo es «m «lus*.ei 1341*1 8 804 87 1* M* M
S 113 73 347 61 371 61 466 17 Cl» 6* r 74* . 7*
1 188.41 376.3» 666.48 764 01 64* 4* 11*0 *7
4 366 06 610 16 75* 48 1010 71 1*74 M 1660 87
a 338 71 647.58 071 681806 48 161* *5 164* 04
6 304.44 786 001181 80 1678 63 167» 04 1*87 41
7 407.80 934 76Ü 403 40 1870 15 1187 55 iao4 ee
6 643 87 1084 991687 79 8170 66 1711 0* 1385 M
• 610.70 1339 61186» HW 34841 07 1006 64 171* **

10 see is 1308 68 6066 01 1768 64 I486 49 416*0*
11 781 47 1663 17,3346 388187 48 1606 06 4000 77
11 Hfl6 04 1783 r:0800 1N8466 84 4**1 11 •1*6 17
U
14

eu it îeoe «owe.eei 
îos* et mm i«#im o»

M14 48 
4178 67

4787 61
5*1* 88

6711.81
6800.00

16 1135 38 M71 065407 U 1641 71 567» 41 e*i*.î*
16 1*80 04 *4(11 54 KK>* 4B4614 H «155 es 7386 91
17 1338 78 3667.911688 01 1*17 *7 8646 *5 7876 00
ii 14U 87 2860.10 4881.40 1783 8» 7163 60 *8*1.61
ie 1534 03 8068 66 4604 0*612» 16 7671 66 810*1»
10 1041.86 82S* 31 4936 10 1668.61 *110 46 9868 8»
11 1761.01 3604.8616367.0f 7011 08 87*8 48 10*15 6*

MANDATS D’ARGENT DE LA BANQUE NATIONALE

Nos sueenrsalas sont autorisées à émettre dee Mandate 
payables dans tout le Canada, sanf la Yukon, nu Uni 
saluants :

• fi 00 ou moi a»...................... S sens
de 6.00 à 110.00.......................6 -
de 10.00 à 30 00..................... 10 •
de 10.00 à 60.00. .. ........ 16 M

Beaucoup de nos clients et le . > en général ignorent
l'existence de ce service cbee oeut ' même que celai sine 
Pactes et dee Messageries (1*press, il eet pins prompt et 
teut enssi sûr. Nos Mandats sent payables dais tons les 
bureaux de banques du Canada, sur présentation et sane 
commission. Nous vous invitom à profiter de ses remar­
quables avantages.

4966
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COMPAGNIE CHINIO
QUEBEC '

ANCIENNE MAISON MÉTHOT FONDÉE EN 18M

MARCHANDS QUINCAILLIERS SM
FOURNISSEURS ORDINAIRES

DU CLERGÉ DES FABRIQUES,
DES INSTITUTIONS RELIGIEUSES

ET DES MÀISONS?D’£DUCATION
BON MARCHÉ EXCEPTIONNEL UN SEUL PRIX

JOS.-P. OUELLET
ARCHITECTE ET ÉVALUATEUR

DIPLÔMÉ t « A. A. » J. "-------------M—------------ M1MBBS Dl VI. B> A. O

SPÉCIALITÉ: ÉDIFICES RELIGIEUX

28, rue Ste-Famille, (QUEBEC Téléphone 177

GARflHD & THIBAULT. DOREURS, 
AROENTKUr.?

'J et NICKLEU&S
S08|, rue Saint-Joseph, QUEBEC T61.
Atelier pour le placage de l’or, de l’argent, du nickel, du cuivre.—Oiydage 

— Vieilles argenteries remises à neuf.— Ceuchettes en cuivre 
et vieux lustres netteyés et vernis.—Argenteries de veituree. 

i jssi : Réparation de vases sacrés et de brenaes d’églises, 
f iftiilliu : OUVRAGE GARANTI. Une visite est sollicitée
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OALEHDRIMt DI LA SEMAI*»

Dimanche, 21 Juin, — II ap. Pent. SolknnitS de la Fête-Dieu,
Lundi, 23. — De l’octave, semid. priril.
Mardi, 24. — Nativité de S. Jean-Baptiste, dbl. 1 cl.
Mercredi, 25. — De l’oct. privil, de !a FêtS-Dieu. semid. privil.
Jeudi, 26 — Octave de la Fête-Dieu, dbl. maj.
Vendredi, 27.— Sacré-Coeur de Jésus, dbl. I cl.
Samedi, 28.— Vigile des SS. Ap. Pierre et Paul. S. Léon II, pape et conf.
Dimanche, 29.— III ap. Pent. SS. Pierre et Paul, Ap. dbl. 1 cl. Sol. de S. Jean-Baptisti.

QUARANTE-HEURES

22 juin, St-Gervais ; St-Jean Port-Joli ; St-Louis de Gonzague. — 23, Ste- 
Emmélie. — 24, Ste-Famille, I. O. ; Ste-Aurélie ; St-Ansel me, — 26, 
Chateau-Richer.—27, St-Frédéric ; St-Samuel. — 29, St-Adalbert ; St- 
Camille.



PARTIE NON OFFICIELLE

CHRISTUM REGEM ADOREMUS
Que de fois, en lisant les Évangiles, n’avons-nous pas 

pensé au bonheur ineffable que nous aurions ressenti s’il 
nous eût été donné de marcher à la suite de Notre-Sei- 
gneur Jésus-Christ sur les routes de la Judée et de la 
Samarie, alors que le divin Maître traversait les villes 
et les villages en semant partout les vérités, les grâces et 
les bénédictions. Il nous semble que notre foi eût été si 
ardente et notre piété si intense qu’elle n’eût pas manqué 
de nous attirer un regard de miséricorde et d’amour du 
Bon Pasteur.

Pourquoi ne pas témoigner à Notre-Seigneur cette 
foi et cette piété, lorsque, dimanche prochain, Jésus- 
Hostie daignera passer par nos rues et par nos chemins, 
caché sous les apparences d’un petit morceau de pain, 
mais aussi réellement et substantiellement présent qu’au 
jour de l’institution de la sainte Eucharistie devant ses 
apôtres, qu’au jour de la multiplication des pains devant 
la foule des Juifs ?

Allons-nous refuser l’hommage de notre adoration 
publique à notre Créateur et Rédempteur sous le vain 
prétexte de fatigue, d’occupations trop pressantes : 
Et cceperunt simul excusare : villam emi... juga boum emi 
quinque... uxorem duxi... ? Allons-nous permettre que 
nos frères catholiques, scandalisés par notre abstention, 
nous disent avec saint Jean-Baptiste : Médius vestrum 
stetit quem vos nescitis ?

Nous nous garderons bien d’une pareille ingratitude 
à l’égard de notre divin Sauveur ; et, dimanche, à moins 
d’en être empêchés par une raison grr< re, nous tiendrons 
à honneur de marcher sur les pas d- Jésus-Christ, heu­
reux de confesser ainsi publiqueme,- t notre foi et de 
témoigner au Dieu de l’Eucharistie notre amour et nos 
actions de grâces, en chantant pieusement, à l’unisson 
des chœurs de la grande procession : Christum Regem 
adoremus... Tantum ergo Sacramentum veneremur cemui.
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ÇAÜSEHI*_DX_LA**l*AnjB

I.E SACRÉ-CŒUR DE JÉSUS

Lorsque Léon XIII, dans sa mémorable encyclique Annum 
sacrum du 25 mai 1899, annonça au monde catholique qu'il 
allait consacrer le genre humain au Sacré-Cœur de Jésus, l’illus­
tre pontife exposait ainsi l’un des principaux motifs de ce grand 
acte surnaturel : “ Une telle consécration apporte aussi aux
États l’espoir d’une situation meilleure ; car cet acte de piété 
peut établir ou raffermir les liens qui unissent naturellement les 
choses publiques à Dieu. Dans ces derniers temps surtout, on a 
fait en sorte qu’un mur s’élevât pour ainsi dire entre l’Église et 
la société civile. Dans la constitution et l’administration des 
États, on compte pour rien l’autorité de la juridiction sacrée et 
divine, et l’on cherche à obtenir que la religion n’ait aucun rôle 
dans la vie publique. Cette attitude aboutit presque à enlever 
au peuple la foi chrétienne ; si c’était possible, on chasserait de 
la terre Dieu lui-même. Les esprits étant en proie à un si inso­
lent orgueil, est-il étonnant que la plus grande partie du genre 
humain soit livrée à des troubles profonds et battue par des flots 
qui ne laissent personne exempt de crainte et de péril ? Il 
arrive fatalement que les fondements les plus solides du salut 
public s’écroulent, lorsqu’on laisse de côté la religion. Dieu, pour 
faire subir à ses ennemis le châtiment qu’ils avaient mérité, les 
a livrés à leurs penchants, de sorte qu’ils s’abandonnent à leurs 
passions et s’épuisent dans une licence excessive. De là cette 
abondance des maux qui depuis longtemps sévissent sur le monde 
et qui nous obligent à demander le secours de Celui qui seul peut 
les écarter

L’“ insolent orgueil ” et la “ licence excessive ” ont mal­
heureusement recommencé leur œuvre dévastatrice dans la 
société, depuis la suspension d’armes qui a terminé l’horrible 
guerre. Révoltes et amusements corrupteurs sèment le désordre 
d’un bout du monde à l’autre. Une soif effrayante d’indépen­
dance entraîne les masses populaires aux pires excès, pendant 
que, dans un trop grand nombre de cercles de la haute société, 
des modes et des danses infâmes jettent les âmes aux abîmes.
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Pour arrêter ces débordements de l’orgueil et de la chair, 
capables de provoquer la révolution universelle et la ruine com­
plète de la société, il ne reste aux hommes qu’un seul moyen, 
revenir à Jésus-Christ et à ses enseignements. Le monde est 
perdu, s’il ne s’y trouve pas un nombre suffisant de fidèles adora­
teurs du vrai Dieu pour opposer aux blasphèmes des orgueilleux 
et aux impuretés des mondains la vérité, la charité, l’obéissance, 
l’humilité, la pénitence et la prière, qui seules peuvent sauver la 
société des affres de l’anarchie.

Aussi, il importe plus que jamais, en cette année de désor- 
dres.et de troubles universels, et à l’heure où approche la grande 
solennité du vendredi qui suit l'octave du Saint-Sacrement, que 
les fidèles catholiques tournent leurs regards qt leurs cœurs vers 
cet “ emblème béni et divin le Cœur sacré de Jésus, sur lequel 
se dresse la Croix et qui brille d’un magnifique éclat au millieu 
des flammes ”,—“ En lui, dit Léon XIII, nous devons placer 
toutes nos espérances ; nous devons lui demander et attendre de 
lui le salut des hommes.”

La dévotion au Sacré-Cœur de Jésus puise sa grandeur et 
sa puissante efficacité dans son objet même. Elle s’adresse tout 
droit au Cœur de l’Homme-Dieu, à son Cœur de chair, centre des 
fonctions vitales de son corps adorable et dont toutes les pulsa­
tions entretenaient le mouvement de son sang infiniment pré­
cieux pendant qu’il coulait pour nous sur la Croix ; à son Cœur 
considéré aussi comme symbole et foyer de la charité infinie du 
Fils de Dieu, et d’où sont sorties toutes les grandes œuvres 
d’amour et d’expiation qui ont commencé à l’Incarnation et qui 
ont fini au Calvaire, et qu’on appelle la Rédemption. Cette 
admirable dévotion, inspirée par le Verbe Incarné lui-même à la 
bienheureuse Marguerite-Marie, est donc comme la glorification 
tout ensemble de l’humanité et de la divinité de Jésus-Christ, 
homme pour souffrir sensiblement, Dieu pour mériter infiniment, 
Roi du ciel et de la terre pour régner perpétuellement. S’attacher 
à cetle dévotion, c’est donc s’attacher à Jésus-Christ, Rédemp­
teur et Roi.

Aussi, l’on comprend pourquoi l’Église a orné cette salutaire 
dévotion des plus riches indulgences ; et l’on comprend non moins 
bien qu’elle encourage comme étant les actes les plus louables



LETTRE DE HON ÉMINENCE 661

de cette dévotion la réparation et la consécration. Par la répara­
tion, communions, amendes honorables, sacrifices, pénitences de 
toutes sortes, le chrétien cherche à effacer le mal que font à la 
gloire de son Rédempteur les ingratitudes des méchants ; par la 
consécration, le chrétien reconnaît la royauté de Jésus-Christ sur 
son âme et sur son corps, sur tous les hommes et sur le monde. 
Et c’est par de tels actes de foi que les fidèles adorateurs du vrai 
Dieu pourront le plus efficacement empêcher le flot des blas­
phèmes, des révolutions et des impuretés, qui menace aujour­
d’hui l’existence même de la société, de submerger le monde.

Que tous les catholiques se fassent donc un devoir d’entendre 
la messe (bien qu’elle ne soit pas d’obligation, ce jour-là) vendre­
di, le 27, fête du Sacré-Cœur de Jésus ; qu’ils tâchent d’y commu­
nier, si possible, “ pour consoler le Sacré-Cœur des blasphèmes, 
des insultes, de l’oubli, des froideurs dont il est l’objet de la part 
de tant d’âmes qu’il a rachetées ” ; qu’ils ne manquent pas d’y 
faire, en esprit d’amour et de pénitence, l’acte d’amende honorable 
et de consécration, couronnant ainsi par ce grand acte d’amour 
envers notre Rédempteur et notre Roi ce beau jour du Sacré- 
Cœur, que l’autorité diocésaine nous demande de célébrer désor­
mais tous les ans, au vendredi qui suit l’octave du Saint-Sacre­
ment, par une “ fête particulière ’’.

Antonio Huot, ptre.

LETTRE DE SON ÉMINENCE

Son Eminence le Cardinal Archevêque adressait il y a quel­
ques semaines la lettre suivante au R. P. Archambault, S.J.,^â 
l’occasion du dixième anniversaire de la fondation de l'Œuvre 
des Retraites fermées :

Archevêché de Québec, le 5 mai 1919. 
Au R. P. Archambault, S.J.

Directeur de l'Œuvre des Retraites ferméès 
Villa Saînt-Màrtîn, près Montréal.

' ' !. v « ;

Mon cher Père, „ .
Je viens d’apprendre que vous fêterez au 'tiiois de juin le 

dixième anniversaire de la fondation de l’Œuvre dès Retraites' 
fermées. Je profite de cette occasion pour exprimer publique-
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ment ma reconnaissance envers le Sacré Cœur de Jésus pour toutes 
les grâces qu’il a répandues par le moyen de ces retraites.

(’’est un fait public incontesté que cette œuvre a produit 
un bien incalculable dans toute la Province et particulièrement 
dans le diocèse de Québec.

Continuez, mon cher Père, sans vous lasser jamais. Ce dont 
nous avons besoin de plus en plus de nos jours, c’est une élite. 
Les retraites fermées la donneront, j’en suis assuré. Les moyens 
mis en œuvre par elles produisent naturellement ce fruit tant 
désiré.

Je vous bénis donc de tout mon cœur ainsi que l’Œuvre à 
laquelle vous vous dépensez depuis dix ans.

Veuillez me croire, mon cher Père,
Votre tout dévoué en Notre-Seigneur,

t L.-N. card. Bégin, arch, de
Québec.

LITURGIE ET DISCIPLINE
LE VIOLON A L'ÉGLISE

Q. — Le violon est-il permis ou défendu à l’église ?
R. — Ix*s instruments à cordes vulgairement appelés viole, 

violon, violoncelle, contre-baeee, ne sont pas défendus à l’église ; 
mais chaque fois qu’on désirera en user, il faudra 1° qu’il s’agisse 
d’une fonction et d’un temps où du moins le son de l’orgue n’est 
pas prohibé, soit par le Cérémonial des Evêques, soit par le Motu 
proprio de Pie X sur la musique ; 2° que chaque cas particulier 
soit soumis au jugement de l’évéque, et qu’on s’en tienne à sa 
décision, soit qu’il donne ou qu’il refuse la permission. (S. R. C„ 
15 avril 1905, n. 4156, ad. I ; 13 nov. 1908, n. 4226, ad. I.)

[L'Ami du Cierge.]

CHRONIQUE DIOCÉSAINE
Bénédiction d’une cloche. — Le 29 mai, fête de l’Ascen­

sion, fut un jour inoubliable pour la nouvelle paroisse de Saint- 
Jules. En ce jour, eut lieu la bénédiction d’une cloche de '( 0 
livres pour la chapelle actuelle. La cérémonie religieuse eut 
lieu à 2 heures de l’après-midi.

Après le sermon prononcé par M. l’abbé L.-Z. Lambert, curé de 
Beauceville, M. l’abbé A. Lafrance, curé du Sacré-Cœur de Jésus 
de Beauce, délégué par Son Eminence le cardinal Bégin, bénit la
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cloche. Plusieurs prêtres assistaient à cette bénédiction : MM. 
les abbés L.-Z. Lambert, curé de Beauceville, A. Morisset, curé de 
St-Joseph, A. Lafrance, curé de S.-C. de Jésus, D. Garon, curé de 
St-Victor, O. Cliche, curé de St-Jules, B.-O. Leclerc, curé de St- 
Frédéric, S. Villeneuve et P. Poulin, vicaires à Beauceville, E. 
Bourret, vicaire à St-Joseph, A. Prémont, vicaire au S.-C. de Jésus, 
Amédée Caron, vicaire à St-Victor.

Notre-Dame de Roc-Amadour. — Dimanche, le 9 juin, M. 
l'abbé A.-A. Godbout, curé de St-François (l’Assise, donnait au 
prAne lecture d’un décret de la Sacrée Congrégation des Rites 
déclarant la très sainte Vierge, sous l’appellation de Notre-Dame 
de Roc-Amadour, et le titre liturgique de la Nativité de la B. V. 
Marie, patronne de la paroisse avec saint François d’Assise.

Ce décret rappelle d’une façon inoubliable le premier pèle­
rinage en terre canadienne et le premier miracle accordé par l'in­
tercession de la très sainte Vierge, en 1536, à l’équipage de Jac­
ques-Cartier, sur les bords du ruisseau Lairet.

La requête de la Sacrée Congrégation s'appuyait sur le récit 
historique suivant de feu le Dr N.-E. Dionne :

“ Le ruisseau Lairet et ses environs ont beaucoup d’intérêt 
au point de vue historique plutôt que légendaire. Son pèlerinage 
de Roc-Amadour seul suffirait pour populariser ce domaine dans 
le peuple. Les matelots de l’équipage de Jacques-Cartier sont 
atteints d’une affection scorbutique qui semble vouloir tout 
décimer. Et voilà que le grand Découvreur annonce pour tel jour 
un pèlerinage dans la forêt, dans un endroit où l’on a déposé d’a­
vance une pauvre image de Notre-Dame. La cérémonie a lieu 
et voilà que les sauvages apportent à Cartier Yamedda, remède 
souverain qui en quatre jours fait disparaître tous les mauvais 
symptômes. Vingt-cinq en meurent, mais il reste encore quatre- 
vingt-cinq hommes pour ramener en France la Grande Hermine 
et l’Emérillon. La Petite Hermine est abandonnée aux sauvages.”

Voici maintenant le texte même du décret de la S. Congré­
gation des Rites :

QUEBECEN.

Hodiernu» parochus Eccleriœ S. Franciser Assisiensis in 
Civilaie ac Archidiot ~esi Quebecen., vota quoque depromens fidelium 
suce paroeciœ, Ssmu.n. Dnum Nostrum Benedictum Papam XV 
humilibus precibus rogavit, ut Sancto Francisco aeque contitularem 
constituere dignaretur Beatissimam Virginem Mariam sub wlguri 
appellations Notre Dame de Roo-Amadour, et liturgico titulo 
Natiritatis ipsius Virginie Deiparœ : ad perpetuam memoriam
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prima Canadensium cristifidelium peregrin ationis, graii animi 
ergo ob acceptum ab ipsa Deipara salutis beneficium. Siquidem 
constat ex historic, primum omnitim prodigiorum in Canadensibus 
regionibus factum fuisse a Dei Génitrice invocata sub enxintiato titulo 
de Roc-Amadour atque exinde primam pio perigrinantixim more 
peractam supplicationem eo loco, ubi extat presbyterium Sacrœ 
Aedis S. Francisci. Sacra porro Rituum Congregatio, vigore facul- 
tatxim sibi specialiter ab eodem Ssmo Domino vostro tribularnm, 
attento potissimum commendationis officio Emi ucRmi Dmi Cardina- 
lis Ludovici Nazarii Bégin, Archiepiscopi Qx eb^censis, Beatissimam 
Virginem Mariam sxxb nomine de Roc-Amidour, et liturgico titulo 
ipsixis Nativitatis, memoratœ Ecclesiæ parochial is œque Contitula- 
rem cum S. Francisco Assisiensi declarr.vit et constiluit : ideoque 
festum Nativitatis B. V. M. in posterum ibidem celebrandum conces­
sit sub ritu duplici lae classis cum Ochva commxxni ; servatis Ru- 
bricis Contrariis npn obstantibus qi'ibuscumqut, Die 9 Maii 1919.

A. Card. VICO, ep. Portuen, praf., 
Alexander VERDE, S.R.C., secretarixxs. 

Visum et recognitum die 7a junii 1919.
L. N. Card. BEGIN, Archicp. Quebecen.

A Limollou. — Les paroissiens de St-Charles de Limoilou 
ont fait une chaude réception dimanche, le 15 juin, aux RR. Pères 
Grégoire et Marie-Louis, capucins, qui, après une absence de 
cinq années, reviennent du front français où ils ont fait généreuse­
ment leur part dans la Grande Guerre. Trois Pères de la même 
communauté, bien connus à Limoilou, sont tombés au champ d’hon­
neur ; ce sont les regrettés Pères Albert, Justinien et Edouard.

A TRAVERS LES DIOCÈSES
Montréal. — Dimanche, le 1er juin dernier, dans la chapelle de 

l’Asile de Nazareth, rue Ste-Catherine, le personnel du Devoir a assisté 
à une messe célébrée par le R. P. Lalande, S.J. Au moment de la com­
munion, M. Henri Bourassa, a lu au nom de tous un acte éloquent de foi, 
d’engagement à défendre la vérité et à défendre la justice, et de consécra­
tion au Sacré-Cœur.

Après la messe, le R. P. Archambault, S.^f. a prononcé une allocution 
de circonstance. t.;***'

„. “ C’est un beau geste, mes Frères, que vous venez accomplir ce 
ma,tm, geste bien conforme à l’esprit de votre maison dont il manifeste 
çt accentue encore le véritable caractèié,
, ÿée.^’une pensée catholiqnç, bénite à ses débyts, votre^iBuvrc s’egt 
constamment développée suivant son orientation première, "et voici
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qu’après neuf ans d’existence — neuf ans de . lutte vaillante et éclairée — 
fidèles plus que jamais aux directions de l'Église, vous venez la consacrer 
solennellement au Sacié-Cœur.

Cet acte, poursuit le prédicateur, est un hommage et une prière. 
Et il développe ces deux pensées.

Au cours de ses paroles il démontre la puissance de la presse, la 
nécessité, par conséquent, du journal catholique. Il en vient aux qua­
lités qu’exige la mission de ce journal.

Le journal catholique, dit-il, doit être d’aboid un journal de doc­
trine. C’est la vérité qui sauve. Veritas liberabit vos. . . C’est par 
lui que la plupart des hommes, la plupart même des catholiques auront 
sur un grand nombre de questions qui agitent l’opinion de nos jours : 
éducation, travail, organisation professionnelle, rapports de l’Église et 
de l’État, immunités ecclésiastiques, des notions justes ou fausses. Quel­
ques-uns de ces sujets demandent une compétence spéciale. Aussi serait- 
il à souhaiter qu’un certain nombre de théologiens fournissent au journal 
catholique une collaboration régulière. Ce fut autrefois une des grandes 
forces dj l'Lnivers. Mais même avec cette collaboration, les rédacteurs 
ordinaires auront à traiter maints sujets où les principes sont en jeu. 
Il lev * faut donc une sûreté doctrinale qui exige certes de fortes études, 
mais qui a besoin aussi des lumières de l’Esprit saint.

“ Le journal catholique doit être ensuite un journal militant. Il ne 
doit pas craindre de toucher aux questions brûlantes, aux questions 
irritantes. Ce sont les seules, disait Louis Veuillot qui soient vivantes. 
Si elles n’irritaient pas, elles ne vivraient pas. Il défendra donc les 
droits de l’Église, les droits de la race, les droits de la famille, les droits 
du croyant, de quelque côté que viennent les attaques. Il saura même 
parfois les prévenir et gifice à une vigoureuse offensive amortir leurs 
coups. Il s’opj, sera aux injustices, il dénoncera les trahisons, il fla­
gellera le vice. Comme celui-ci est plus remuant que la vertu, comme il 
grouille au fond de presque toutes les questions actuelles, le journal 
catholique sera sans cesse a l’affût, guerroyant plus souvent que bénis­
sant...”

Le prédicateur dit ensuite que le journal catholique doit être inté­
ressant. Ce point développé il montre la poussée des loges maçonniques 
contre laquelle les journalistes catholiques doivent prendre part d’une 
manière prépondérante.

“ Plus que jamais, dit-il, de telles œuvres (œuvres de presse catho­
lique), sont nécessaires. Nous assistons à une poussée formidable des 
forces révolutionnaires. Une guerre à fond — déchaînée par les Loges — 
est engagée sur tous les points du monde contre le catholicisme. Bien 
aveugle celui qui .croirait que notre pays y échappera Déjà les clairons 
ennemis ont sonné la charge, et des assauts individuels, préludes des 
grandes batailles de demain, se sont produits.”
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— Samedi dernier, à la Basilique, une soixantaine de séminaristes 
ont reçu les ordres majeurs. C’est Mgr G. Gauthier, évêque auxiliaire 
de Montréal, qui les leur a conférés.

Saint-Boniface. — I* ville de St-Boniface, toute proche voisine 
de Winnipeg, n’a pas manqué d'étre fortement sollicitée de déclarer, elle 
eus i, la grève de sympathie, mais elle a résisté ferme à toutes les sollici­
tations holchévistes des révolutionnaires. C’est un fait digne de 
remarque et tout à l’honneur oc sa |.opulalion ouvrière en grande majo­
rité eanadiennc-françaisc et catholique.

Une fois de plus le catholicisme et l’esprit eanadien-français, façon­
né par la religion, se sont montrés barrières efficaces contre l’invasion 
des principes révolutionnaires.

Ottawa. — Le 2 juin, S. G. Mgr C.-II. Gauthier a héni la nouvelle 
église de S.-Fidèle de Fassett. Cette paroisse était desservie par le 
curé de Montchcllo depuis six uns.

Régina. — M. l'uhhé Ch, Baillargeon, pendant plusieurs années 
professeur de sciences au séminaire de Nieolet et, durant les trois der­
nières, professeur de littérature A l'Ecole normale de la même ville, a été 
nommé supérieur du collège de Gravelhourg. en remplacement de M. 
l'ahhé Deslandes, qui a dit quitter son poste à la suite de l’inlluenza.

— Les Sœurs Grises de Hégina construiront, cet été, une aile A leur 
hôpital, au coflt d’environ $60,000. Elles ont. également décidé de 
fonder un hôpital A Grarelbourg.

Les Trois-Rivières. — Le 26 mai. après des funérailles solennelles A 
la cathédrale, a été inhumée dans le cimetière St-Louis la dépouille 
mortelle de feu l’ahhé Louis Bergeron, curé de St-André de Biddcford 
(Maine).

Il était décédé à Biddcford, le 21 mai, A l’âge de 60 ans.
M. l'ahhé Bergeron est né aux Trois-Rivières, le 0 avril 1859. 

Il fit ses études aux Trois-Rivières, où il fut ordonné prêtre le 22 juin, 
1884, par Mgr Laflèche. Professeur au Séminaire des Trois-Rivières 
(1884-1887), vicaire A St-Joseph de Biddeford (Maine) (1887-1890), 
curé de Fairfield (1890-1899), où il a hâti une église et acheté un pres­
bytère, curé de St-André de Biddeford, depuis 1899. Il est le fondateur 
de cette paroisse où il a bâti une église, un presbytère et un couvent.

—M. l’ahhé H. Deschênes, vicaire A Sainte-Cécile, a été nommé vi­
caire A la cathédrale. Il est remplacé par M. l’abbé Lamy, de St-Boni­
face.

M. l’abbé Tremblay remplace M. l'abbé Tousignant comme aumô­
nier catholique de la Corporation Ouvrière (C. O. C.). M. l’abbé M. 
Tremblay est très versé dans les questions sociales.
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Chicoutimi. — Mgr Lapointe, l’.A., V.(L, cat revenu d’un voyage 
de quatre mois en Europe.

— Les travaux de la nouvelle rnthédmle sont poussés très active­
ment. L'édifice doit être livré au culte pour Noél.

Joliette. — Le P. 11. Michel llohergc, supérieur du Séminaire de 
Juliette a été choisi comme vicaire général de la Congrégation des Clercs 
de St-Viateur.

Sault Ste-Marie. — Le Collège du Sacré-Cœur dirigé par les HR. 
PP. Jésuites, à Sudlmry, Ontario, vu terminer en pleine floraison, au 
jour delà sortie de ses élèves, le 20 juin prochain, sa sixième année d’exis­
tence.

L’année qui finit a été mouvem •niée, dans cette maison d’éducation 
comme ailleurs, A cause de la désastreuse épidémie de grippe. Mais le 
Sacré-Cœur a gardé ses protégés, et aucun élève de son Collège, à Sud- 
Lury n’a succombé au terrible mal. L’année scolaire sc clôt avec cent 
élèves présents : ('inscriptions initiale avait été de cent trente.

1# jeune Collège de Sudbury s’oriente nettement vers lu formation 
classique et française. Il ne reçoit d’élèves de langue anglaise que le 
petits Canadiens-français anglicisés par l'influence délétère des milieux 
où ils ont grandi, et qui viennent à ce foyer de foi et de patriotisme, 
réapprendre leur langue maternelle et rentrer dans la pins saine tradi­
tion française.

On saisit aisément de quelle influence heureuse et salutaire, d’ici la 
prochaine décade, vont bénéficier tout de suite nos compatriotes rana- 
diens-françuis de l'Ontario, grâce à cette bienfaisante institution duc 
à la clairvoyance et ail zèle des Pères Jésuites, et grâce aussi au rôle ana­
logue que joue, à llailcybury, 150 milles au nord-est du premier, son 
digne émule, le Collège diocésain S. Joseph, dirigé par les HH. PP. du 
Sacré-Cœur.

VARIÉTÉS
Lia ZOVAVIS CANADIENS

Allocution que M. lia mon, alors curé de Saint-Sulpice, à 
Paris, adressa, le 1er juin 1868, aux Zouaves canadiens, s’en 
allant à la défense du Pape et réunis dans son église pour y entendre 
la messe :

“ Messieurs, leu 1 dit le digne Pasteur, tout ému du spectacle

3u*il avait sous les yeux, nous avons déjà reçu dans cette église 
'autres nobles enfants du Canada, qui ont su s’arracher aux 

charmes du sol natal, traverser les mers, et aller offrir leur sang pour 
la défense du Saint-Siège. Saint-Sulpice de Montréal les avait



668 SEMAINE RELIGIEUSE DE QUÉBEC

bénis avant Ieui départ ; Saint-Sulpice de Paris les a bénis à leur 
passage. Comme eux, Saint-Sulpice de Montréal vous a bénis 
devant son autel de Notre-Dame du Bon-Secours ; comme eux 
aussi, Saint-Sulpice de Paris vous bénit encore. C'est que l’esprit 
de M. Olier plane sur les deux églises, et tout ce qui intéresse le 
Saint-Siège trouve toujours, dans l’une et dans l’autre, accueil 
empressé, amour et bénédiction.

“ Soyez donc bénis comme vos devanciers, nobles enfants du 
Canada, vous êtes dignes de la vieille France qui peupla vos 
contrées ; Français par la langue. Français par vos ancêtres, vous 
l’êtes encore par le cœur, par la noblesse des sentiments et l’élé­
vation du caractère ; votre démarche. Messieurs, est un grand en­
seignement pour le monde : elle apprend è ceux qui ne l’auraient 
pas compris encore qu’on pense au Canada ce qu’on pense dans 
toute l’Eglise, que Rome n’appartient pas à l'Italie. Non, Rome 
n’appartient pas à l’Italie, parce que la ville qui commande il 
l’univers ne peut appartenir à aucun autre qu’à son pontife-roi, 
sous peine de perdre sa liberté d’action, et, par la perte de celle-ci, 
son autorité même, c’est-à-dire sa vie.

“ Rome n’appartient pas à l’Italie, parce qu’elle est, en vertu 
du dogme catholique, la reine du monde, la reine des nations. 
Elle le fut sous les premiers empereurs romains ; et la Providence 
ne la fit telle alors que pour la préparer à devenir par l’Evangile 
la capitale de l’univers. La rapetisser à l’Italie, c’es* mécon­
naître ses hautes destinées, c’est méconnaître la foi catholique. 
Rome est une ville à part, unique dans le monde. Sa cause est la 
cause du monde entier. On a pu s’emparer de Naples et de Flo­
rence ; l’univers ne s’est pas ému. On pourrait s’emparer de 
Berlin et de Vienne ; l’univers ne s’en émouvrait pas davantage, 
parce que, dirait-il, ces villes appartiennent à leurs peuples ; c’est 
à leurs peuples à les défendre.

“ Mais pour Rome, c’est autre chose. Menacer Ronje, c’est 
blesser au cœur deux cent millions de catholiques, c’est attenter 
à leurs droits les plus sacrés, à leur conscience, à leur religion, qui 
est essentiellement romaine. Fénelon l’a justement dit : Tout 
catholique est Romain. Voilà pourquoi, au bruit de la menace de 
nos ennemis, tout l'univers s’est ému. Et la France, et l’Espagne, 
et la Hollande, et la Belgique, et l'Allemagne, et l’Irlande, et 
l’Êcosse, tout s’ébranle et envoie au secours de Rome menacée.

“ Le catholique du Canada lui-même traverse les mers, et les 
États-Unis d’Amérique préparent un envoi de mille hommes. 
Comme ce beau concert me ravit ! Je reconnais bien là l’Église 
catholique étroitement unis à son Chef : c’est le corps dont la 
tête est menacée, et les membres se jettent au:devan,t pour la, 
détendre ; c’est la grande famille à laquelle on veut enlever son
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père, et ses enfants volent au secours. Courage, dignes enfants 
du Canada ! jamais plus noble cause n’arma un bras d’homme ; 
les malheureux voudraient enlever Rome à l’Église : c’est un 
dessein d’insensés qui voudraient enlever le soleil au firmament. 
Car Rome est la lumière qui éclaire l’univers, le foyer d’où rayon­
nent sur le globe les règles de la croyance et de la morale, l’auto­
rité des évêques et des pasteurs des finies ; c’est le centre de cette 
unité qui fait la force, la gloire et l’immortelle beauté de l’Église.

“ Combattre pour une pareille cause, mes chers amis, c’est 
combattre pour un père, notre bien-aimé Pie IX ; c’est combattre 
pour une mère, la sainte Église ; c’est combattre pour Dieu et sa 
religion sainte ; c’est combattre pour le salut, du monde, p< ir 
le ciel et pour la terre ; et mourir pour la défense de si sublimes 
intérêts serait un martyre digne d’envie.

“ Continuez donc votre marche vers la Ville éternelle, sol­
dats de Dieu, nobles champions de la foi ; que l’ange du Seigneur 
guide vos lias ; que les flots s’abaissent, et respectent votre glo­
rieux drapeau. Arrivés aa terme du voyage, montrez-vous tou­
jours dignes de votre héroïque mission ; faites saintement une 
chose si sainte. Je viens d’offrir pour vous le saint Sacrifice ; nous 
continuerons à prier pour vous ; nos vœux vous accompagneront 
partout ; nous combattrons avec vous par nos prières, comme 
Moïse sur la Montagne, avec le peuple qui se battait dans la 
plaine, car la cause que vous défendez est la nôtre.”

UH MINISTRE JAPONAIS CONVERTI PAR LA TRÈS SAINTE-VIERGE

Il s’agit de M. Motono qui, après avoir rempli les fonctions 
d’ambassadeur du Japon à Saint l’etersbourg et à Paris, fut, pen­
dant quatre ans, de 1914 à 1918, ministre des Affaires étrangères de 
l’Empire nippon et l’un des plus dévoués amis de la France et des 
Alliés.

Mgr Schæpfer, évêque de Tarbes et de Lourdes, raconte ainsi 
sa conversion et sa mort, chrétienne, d’après une lettre qu’il rece­
vait de son fils :

M. Motono était païen, mais se sentait, depuis fort longtemps 
déjà, attiré vers notre sainte religion et avait de très vives sym­
pathies pour Lourdes, à tel point qu’il avait permis à son fils de 
devenir catholique. Il enviait le bonheur de son enfant, mais, 
dans sa très grande loyauté, di ait souvent : “ Je n’ai pas suffi­
samment la foi pour être baptisé.” Aussi, afin que la foi lui 
vint, priait-il avec son fils et ses proches, qui faisaient des neu- 
vaines à Notre-Dame de Lourdes et des pèlerinages au fac-similé 
de sa Grotte érigé à Sekiguchi. Or, comme quelques heures avant
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su mort, il venait encore d’inviter les siens, réunis autour de son 
lit, à prier pour lui et s'unissait à leurs prières, son fils lui demanda 
si, enfin, il ne croyait pas avoir suffisamment la foi pour recevoir 
le saint baptême. Et voici que, A bonheur ineffable, son fils eut 
la joie de voir son père incliner la tête en signe d'assentiment.

Puis quand l’eau régénératrice eut coulé sur son front, M 
Motono sourit et s'unit à la récitation du Notre Père, en inclina' . 
la tête à chaque phrase. Il expirait doucement quelques instruis 
plus tard, après avoir, une dernière fois, fait “ oui ”, tandis qu’on 
murmurait à ses oreilles ette suprême prière : “ Mon Dieu, je 
remets mon âme entre vos mains ! ”

Jamais —■ ajoute son fils — je ne remercierai assez Notre- 
Dame de Lourdes de m’avoir obtenu la grâce inestimable du 
baptême et de la sainte mort de mon père.

LES LIVRES
Pierre Castillon, professeur de Théologie morale. Autour du mariage: 

Troie problèmes moraut. Paris (Librairie Gabriel lleauchesne, 117 rue de Ren­
nes.) Vol. in-8 eouronnr, de 94 pages. Prix : 1 fr 80; franco 2 francs.

Les trois problème» posés : mariage ou chasteté, mariage ou union 
libre, mariage indissoluble ou divorce Y indiquent nettement le sujet de 
ce petit volume ; définir les lois morales qui doivent présider à la vie et 
aux relations des sexes dans l’humanité.

Que penser de chacun de ces problème» ? Quelle réponse donner à 
chacun de ces points d’interrogation ? L'auteur a mûrement pesé ces 
questions, ainsi que les solutions qu’on peut y donner. Puis il a pro­
posé les réponses de la raison humaine et de la foi chrétienne, qui sont, 
nul esprit réfléchi ne songera À s'en étorucr, pleinement d'accord.

Louis Demeuras, docteur en droit canonique. L'Eglise. Constitution. 
Droit publie. Paris (Librairie Gabriel Beauchesne, 117 rue de Rennes.) Beau 
volume in-16 Jésus, de XVIII, 348 pages. Prix : 4 francs 80; franco 5 francs.

On ne peut guère dire du nouveau sur la Constitution de l’Église 
et sur son droit public. Mais, ce que l’on troeve, ordinairement en 
latin, ébauché dans des manuels de théologie ou développé dans de gros 
volumes de droit canon, n’offrait pas “ un corps complet de notions suffi­
santes renfermées dans des bornes assez restreintes, qui pût s’adapter 
aux conditions d’esprit du plus grand nombre.” M. Demeuran a 
voulu 'ombler cette lacune, et S. E. le cardinal Gasparri lui écrit : “Ce 
but excellent et pratique, vous l’avez atteint, en vous inspirant de la 
doctrine la plus pure, puisée aux meilleures sources

L’ouvrage — édité au début de la guerre et qui, pour ce motif, n’a 
pas été présenté plus tôt au public — nous met, après quelques notions
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générales nécessaires en face de la société qu’est l’Église. Puis, sont 
établis les principes sur lesquels reposent son gouvernement, sa hiérar­
chie et ses immunités. De là, les conséquences juridiques qui justifient 
ses pouvoirs législatif, judiciaire, coercitif, son magistère et son régime. 
De là, également, lu solution exacte opposée aux thèses du Libéralisme 
et les règles qui doivent présider aux relations de l’Église et de l’État.

L’auteur ne s’est pus aventuré dans des questions d’écoles. Il s’est 
volontairement cantonné sur un terrain stable, celui des principes et de 
leur application. Les arguments et les preuves de fait sur lesquels il 
s’appuie ont d'autant plus de poids, qu’on en saisit mieux l'objectivité ; 
et une documentation soigneusement contrôlée guide le lecteur et le 
satisfait.

Le livre de D. Demeurai! a déjà reçu de précieux témoignages de 
Cardinaux, d’Archevfques et d’Évêques. Le public cultivé ne lui refu­
sera sans doute pas le sien, car, au jugement autorisé de S. K. le cardinal 
Billot, “ ce livre pourra être utile à un grand nombre de prêtres et de 
laïcs qui, à notre époque, manquent de notions précises sur ces graves 
questions.”

R. P. Abchambault, S.J.— La J etc du Sacré-Cœur. (L’œuvre des tracts, 
Montréal) Brochure de 10 pages. Prix : 5 sous l'unité, 6 sous franco ; *4.00 
le cent. On peut se la procurer chez l’auteur, Villa St-Martin, Abord-à-l’louffe ; 
à l’Œuvre des tracts, casier postal, n. 1482, Montréal, et chez les libraires.

Les catholiques sont invités à cél rer cette année plus solennelle­
ment que jamais la fête du Sacré-Cœ r, le 27 juin prochain. Ce doit 
être une grande journée d’hommage et d’action de grâces.

Dans le but de stimuler le zèle des fidèles, le R. P. Archambault, S.J., 
vient de publier une jolie plaquette illustrée, intitulée La Fête du Sacré- 
Cœur où il donne les motifs de cette grande solennité et les moyens de la 
célébrer dignement.

M. l’abbé Thellier de Poncheville, aumônier militaire. Dix mots à 
Verdun. Paris (J. de Gigord, éditeur, 16, rue Cassette). Vol. in-12 de 314 pa­
ges. Prix : 3 francs 75, plus majoration temporaire de 20%.

“ Verdun, le plus grand nom de la grande guerre ;... l’un des plus 
grands de l’histoire. . .” La victoire finale même n’en a pas atténué 
l’éclat. C’est le point culminant de la lutte formidable ; c’est le sym­
bole de la résistance héroïque de la France. Là, la force brutale de l’Alle- 
gne s'est brisée contre la poitrine de nos soldats. Avec émotion M. 
l’abbé Thellier de Poncheville nous trace le tableau poignant de la bra­
voure indomptée aux prises avec l’enfer des canons. Dix mois il a 
vécu dans cette épouvantable tourmente avec ses hommes défaillant 
d’épuisement, menacés à chaque instant de la mort la plus atroce. Il 
nous dépeint avec un réalisme saisissant les souffrances surhumaines 
endurées par rts héros obscurs ; il dit leur résistance courageuse, leur
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obstination sublime ; il montre leur foi, source de leur grandeur ; il 
chante — et avec quel lyrisme — leur âme invaincue. Nous avons là 
le portrait le plus vrai, le plus complet et le plus beau du soldat français. 
Tows voudront lire ces pages d’épopée : les combattants pour évoquer et 
revivre les heures les plus angoissantes et les plus passionnantes de leur 
vie ; les autres pour connaître et glorifiei le courage de leurs sauveurs ; 
les alliés et les étrangers pour comprendre l’Ame de la France.

M. l’abbé Cl. Peyroux. Elévations, Prières et Pensées de saint Augustin. 
Avec introduction et reproduction des fresques de Hcnozzo Gozzoli. Paris 
(J. de Gigord, 15, rue Cassette,. Beau volume in-18 jésus de LXV111—344 
pages. Prix : 4 francs, plus majoration temporaire de 20%.

On a pu dire de saint Augustin qu’il était le premier des modernes : 
il pense comme nous, il sent comme nous. Son génie répond aux besoins 
les plus vrais de nos âmes par “ l’admirable fusion d’un profond intellec­
tualisme avec un mysticisme éclairé ’’. “ Jamais homme n’a uni dans
une même Ame une si inflexible rigueur de logique avec une telle tendresse 
de cœur.” Sa foi est vraiment une source de vie. Les Élévations, 
Prières et Pensées — puisées dans son œuvre immense et difficile­
ment abordable ou grand public— nous offrent les pages les meilleures 
et les plus effectives du grand écrivain. On trouvera dans ces médita­
tions, bien propres à nourrir la piété et à inspirer ceux qui ont charge 
d'Ames, tout un plan de vie chrétienne : Dieu, sa Grandeur, sa Provi­
dence ; le Christ, sa médiation, sa Grâce ; l'homme avec ses faiblesses et 
ses misères, ses aspirations vers la vérité et le bonheur ; — détachement 
de cette vie, du monde, des créatures corruptrices et passagères ; purifi­
cation de l’Ame, par la résignation et la patience dans les épreuves, et 
par la purification de la chair ; — béatitude en Dieu, contemplation, 
amour...

Ces pages sont précédées d’une étude sur la vie et l’œuvre de saint 
Augustin, et accompagnées de la reproduction des seize célèbres fresques 
de Benozzo Gozzoli, représentant la vie du Saint dans l'église de San 
Gimignano.

M. l'abbé Thbllier de Ponchbville. I.a France à Metz. Paris (J. de 
Gigord, 15, rue Cassette). Brochure de 5t> pages.

Cette brochure est un chant de triomphe. L’auteur y raconte 
d’abord l’entrée triomphale de l’armée française à Metz, le 15 décembre 
1918. Puis viennent, deux discours du célèbre prédicateur. Le premier 
prononcé dans la cathédrale de Metz, le 20 décembre 1918, à l’occasion 
d’un service solennel chanté par Mgr Pelt, pour les morts des régiments 
actuellement en garnison dans la capitale de la Lorraine reconquise ; 
l’autre, prononcé dans la même cathédrale lors d’un service à l’intention 
des soldats lorrains et français tombés au champ d’honneur
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UN BON CONSEIL
Pour contribuer eu succès d'une bonne oeuvre, tout en épargnant de 

1 l’argent, les Fabriques et les Communautés religieuses ne sauraient mieux 
i faire que d’accorder leur patronage à l’Hôtel-Dieu du Sacré-Cœur à 
\ Québec. Elles trouveront là, en plus d’un vin de messe approuvé par 
| l’autorité diocésaine, des hosties confectionnées avec le plus pur froment.

Grandes, 60c. le cent - Petites, $1.60 le mille
i Ainsi que plantes et fleurs naturelles, pour ornementation d’antel 
J et décoration d’église

Tous y trouveront encore des petits “ Manuels du Sacré-Cœur de 
i Jésus", publiés avec l’approbation de Son Eminence le card nal Bégin. 
, pour la modique somme de :

26c. l’unité — $2.76 la doz — $20.00jle cent
1 Une commande est sollicité

I HOTEL-DIEU DU SACRÉ-CŒUR DE JÉSUS

! Tel. 3007. Avenue du Sacré-Cœur Qüéeac, P. Q.



TANGUAY & LEBON
Architectes et Evaluateurs

20, RUE D’AIGUILLON
Téléphone 1466. QUEBEC.

JOBIN & PAQUET
FERBLANTIERS 
- PLOMBIERS -

***

72-7B, Cote d’Abraham, Québec.

Plomberie Moderne, Ventilation, Éclai­
rage an Gai et à l’Klectrici té.TéléiLonc 
et Bonnetier Electrique», Système de 
Chauffage à Eau Chaude, à la Vapeur 
ni à Air Chaud, Couverture en Métal, 
etc. Pournitureade Matériaux de Plom­
berie. Chauffage, Gai, Electricité, 
Pompai en Cuivre et en Fonte, Tuyaux 
et Ajustements pour Aqueduc, Poâlei, 

Fer blanc et Cuivre, Etc.

LIBRAIRIE A.-0. PRUNEAU
60, RUE ST-JEAN. QUEBEC.

Ornements d’église, Tissus en soie couleurs liturgiques: Damas 
Moires, Taffetas, Tissus en laine pour tentures et soutanes d’en­
fants de choeur, Toiles pour lingerie d’église, Surplis, Aubes, Bas 
d'anbe en dentelle, Gazes or et argent, Point lamé d’or, Galons, 

Dentelles, Franges, Glands or et argent.



EMILE JACOT
MONTRES ET HORLOGES DE PRÉCISION

TRAVAIL TRÈS 1010X1 EX TOUS O EXRIS

OPTIQUE SCIENTIFIQUE ^SÏÏL^ÎÏÏKS,

95, rue Saint-Joseph, - - QUEBEC

FONDÉE AD CANADA EX IMS TUSOSI 11TS

F. Cernichiaro * FRERE
Doreurs, Argente ur* et Nlckeleuri sur articles métalliques.

372, RUE SAINT-JEAN 
QUÉBEC.

Fabrication et réparation de vaaei sacrée de toute» descriptions, de chandelle* 
et autre» bronze» d'église», de coutellerie et argenterie de table.—Clielure artêe- 
tiqne.—Dorure, argenture et niekelure sur métal.—Soudure» en or et en argenâ. 
—Vente et échange d’orfèvrerie et bronsr» d'égliae.—Spécialité de verni» inalté­
rable pour bronze.

VIN DE MESSE
“ P U R E Z A ”

* I

Certificats d’authenticité et de pureté 
approuvée par 8. O. Mgr l'archevêque 
de Montréal. .% .\

PRIX ET ÉCHANTILLONS SDR DEMANDE.

LAPORTE, MARTIN, Limitée
584, Rue St-Paul Ouest MONTRÉAL.



En vente

L’image du Sacré Cœur de Loublaude
Cette image e»t imprimée en dome couleurs et reproduit fidèlement Vaqua- 

relie originale, dans sa merveilleuse inspiration, peinte par une religieuse sur les 
indications de Claire Ferchaud, la Voyante de Loublande.

Format pour li /re 0.05 l’unité 0.601a dous. 13.501e cent.
Moyen format, 10 x 16), $0.75 l’unité.
Grand format, 17 x *5, $1.50 l’unité.
Frais de poste en plue.

Lea promesses du Sacré Cœur expliquées, par le R P. Jos. E. Frecenon 
Nouvelle édition en français. Un volume de 450 pages et plus de 50 belles illus 
trations éprouvé par Son Eminence le Cardinal Bégin. Cet ouvrage a pour but 
de propager la dévotion au divin Cœur de Jésus et d’aider par sa vente à de 
bonnes œuvres telles que missions et collège apostolique. Se procurer un ou 
plusieurs volumes et lea faire circuler donnera aux souscripteurs un titre spécial 
à U “onsième promesse”. Prix $1.75 l’exemplaire, franco $1.85.

Plrès de 1100 volumes vendus en quelques mois ! *

LA LIBRAIRIE GARNEAU
47, rue BUADE - - QUEBEC.

LU GIE J.-A. LANGLAIS S FILS
LIBRAIRES - EDITEURS - IMPORTATEURS

GROS ET DÉTAIL

177, RUE SAINT-JOSEPH, - - QUEBEC.
■détours des litres de plain-chant :

Graduel et Vespéral, Paroissien Noté, Extrait du paroissien noté, Ordre des 
sépultures. Ces livres sent publiés avec l'autorisation de S. G. Mgr V Arche­
vêque de Québec.

Agente généraux peur le Oanada, des cieohei françaises HATA1D. 
OAJLAUTTE BS SATIBTAOTÏOU

Articles religieux i Statuettes, Encens. Huile de huit jeurc. Livres de prières. 
Livres de prix.

Spécialités :—Fournitures d'écoles, Mobilier scolaire. Tableaux de musé 
seeleire. He., ete.

Oateltgua Stuetrt adrsssl sur demande



ATELIERS DE VITRAUX ARTISTIQUES
POUR EGLISES ET 

RESIDENCES

DU
MEILLEUR GOUT

Sur demande l'on sou- 

met aux intireeeée 

dessins et prix.

B. LEONARD
53, rue St-Jean 

QUÉBEC.

2



J. H. GIGNAC, LIMITÉE
MARCHANDS DE BOIS ET MANUFACTURIERS

Bureau : 142, rue de VÉglise Téléphone MOI QUÉBEC.

BOIS DI CONSTRUCTION DI TOÜTII SORTIS. — Ipinette, Pie blanc, 
Bois Jaune. Bois blanc, Pitchpin, B. C. Fir, Chêne rouge. Chêne blanc, Frêne, Orme, 
Merisier, Ivable, Cerisier, Noyer noir, Noyer Tendre, Acajou, Bois Guge, etc.,

Portes, Châssit, Persiennes, Jalousies. Comptoirs, Divisions, Bancs d'églises, 
Runes d’éroles, Valise Sacs de voyage. Suit-Cases, etc.

MOULURES ET MERISIER A PLANCHER

PICARD & DUQUET
ENR

HORLOGERS ET BIJOUTIERS 
36, rue St-Jean, ------ QUEBEC

MONTRES, HORLOGES et BIJOUX de TOUTES SORTES
Réparations de Montre», Horloges. Ourrage garanti. 

SPÉCIALITÉ : Médailles et Insignes pour Sociétés. 
Réparations de Vases Sacrés, Etc.

il LES FOURRURES °?,?*?* •; 
il HOLT, RENFREW * Co., Limited il

; SONT LES MEILLEURES I:
■ > ,,

1 ’ RUE BUADE * * * * QUÉBEC « »
le éééMéé» ee +»♦♦♦>

LA MEILLEURE ET LA PLUS ANCIENNE MAISON D'ÉPICERIES, 
A QUÉBEC

RIOUX & PETTIGREW
s’honore de compter parmi ses clients un grand nombre de 

maisons d’éducation et de membres du clergé.

Nous donnons des bas prix pour Thés et Cafés achetés par les 
communautés religieuses



LA CAISSE D'ÉCONOMIE
DE «OTRE-DAME DE QUEBEC

BANQUE D’EPARGNES 
Fondée en 1848 .

BUREAU PRINCIPAL
Haute-Ville, Quebec, No 21, rue St-Jean.

SUCCURSALES A QUEBEC :
ST-ROCH, coin de» rues St-Joseph et du Pont. 
ST-SÀUVKUR, No 801 rue St-Valler.
JACQUES-CARTIER, coin des rues St-Joseph et Caron. 
ST-JBAN-BAPTISTE, No 479 rue St-Jean.
BASSE-VILLE, No 63 rue St-Pierre.
LIMOILOU, Coin 4ième Avenue et 6ième rue.

SUCCURSALES A LEVIS :
RUE COMMERCIALE, No 103, (au bas de la côte).

RUE EDEN, No 20, (sur la côte).
SONT OUVERTES LES SAMEDIS ET LUNDIS SOIRS, «le 7 à 8.S0 hree. 

Ici tufcurules suivantes : ST-ROCH, ST-SAUVEUR, JACQUES- 
CARTIER, ST-JEAN BAPTISTE, LIMOILOU 

et LÉVIS RUE EDEN

BANQUES À DOMICILE
Ne pas oublier que la CAISSE D'ECONOMIE offre aux famille» de 

petites BANQUES en métal que l’on garde chez soi et dans lesquelles 
les parents et enfants peuvent placer leur petites économies qui sont 
ensuite, sur demande, entrées dans un livret que la Caisse leur fournit 
et sur lesquelles il est payé un intérêt.

COFFRETS DE SÛRETÉ
COFFRETS DE SURETE h louer au BUREAU PRINCIPAL et 

aux SUCCURSALES pour la garde de débentures,documents impor­
tants, bijoux et autres valeurs.

LA CAISSE D'ECONOMIE, en raison même de sa charte et de la 
nature de ses opérations, offre h ses déposants des garanties exeep 
Monaelles.


